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François Joseph Rabanis est né le 11 février 1801 à Chambéry dans une famille originaire de
Nîmes. Il épouse Marie Josèphe Lacomme, née le 5 mai 1825 à Mézin (Lot-et-Garonne). Ils ont
un fils, François Joseph Jules Alphonse, né le 29 août 1849 à La Réole (Gironde). Il meurt le 13
novembre 1860 à Paris (7e). D’abord régent des classes de 4e et 3e au collège de Sarreguemines
(Moselle) en 1821, il est nommé au collège d’Alençon (1824), puis à celui d’Avignon (1825). En
1826, il est reçu 2e à l’agrégation des Lettres qu’il a préparée à Montpellier. Pendant trois ans,
il enseigne la rhétorique au collège royal de Lyon (1827-1830). Il fait ensuite l’essentiel de sa
carrière à Bordeaux, où il est professeur de rhétorique (1830), puis d’histoire (1835) au collège
royal. Il est chargé de cours d’histoire à l’université de Bordeaux (1838-1840), tout en exerçant les
fonctions de doyen de la faculté des lettres (1839). Il devient docteur en 1840 (thèse latine :De
Franco-Gallicae gentis unitate ; thèse française sur Saint Paulin de Nole).De 1840 à 1852, il est
professeur d’histoire à l’université de Bordeaux. Il est également le premier directeur du musée
d’antiques et du cabinet des médailles de la ville (1845-1850). Il passe les dernières années de sa
vie à Paris, où il est maître de conférences à l’École normale supérieure en 1853-1854, assurant
l’intérim d’Adolphe Chéruel, puis chef de bureau au ministère de l’Instruction publique, et
membre duComité des travaux historiques et des sociétés savantes, section histoire et philologie
(1858).

Académie

Le 26 juillet 1829, Rabanis écrit pour demander le titre d’académicien titulaire. Le rapport
de Cap* loue « un esprit judicieux, une plume exercée à la discussion littéraire autant qu’habile
à revêtir les formes les plus brillantes du langage oratoire» . Il est nommé dans la classe des belles
lettres et arts le 1er décembre 1829. Le 22 décembre, il fait la lecture d’une « scène contemporaine»
qu’il tient d’un soldat de l’armée d’Espagne en 1808. Il assiste encore à la séance du 13 janvier,
mais ne prononcera jamais son discours de réception : le 27 mars 1830, nouvellement nommé
au collège royal de Bordeaux, il exprime ses « regrets de ne pouvoir plus longtemps faire partie
de l’académie» .Conformément à l’usage, son nom est inscrit sur la liste des correspondants.
Membre de la société asiatique de Paris, du Cercle littéraire de Lyon (1828) et de l’Académie de
Bordeaux, dont il a été le président en 1840.
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